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Les quartiers de Rome
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Les transports de rome – CT






Édito
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Édito - Statue du pont Victor-Emmanuel II.

© Author’s Image
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Rome pour un week-end ! Evidemment. Vous qui avez décidé de vous offrir – seul, en couple, en famille ou entre amis – une escapade dans la Cité éternelle, brillante idée que nous allons vous aider à concrétiser au plus près de vos rêves en vous dévoilant tous nos bons plans pour profiter au mieux de vos quelques jours dans la capitale italienne.

Le Colisée et le Forum, la fontaine de Trevi, la piazza Navona, le Panthéon et le Campo dei Fiori, la villa Borghèse et la piazza di Spagna, la basilique Saint-Pierre et la chapelle Sixtine, mais aussi les ruelles pittoresques du Trastevere sont autant de petits coins de plaisir que vous voudrez découvrir, arpentant allègrement les sept collines de la ville.

Rome, ville d'art et d'art de vivre. Entre les visites d'églises et de musées, les pauses gourmandes, les séances shopping, les étapes gastronomiques et les virées nocturnes, pas de temps à perdre ou alors prenez le temps de flâner ! Nous nous proposons de vous guider pas à pas, des incontournables de la ville à des adresses plus secrètes, de la trattoria authentique au restaurant branché, du glacier rétro à la boutique design, sans oublier de vous faire découvrir notre sélection d'hébergements pour toutes les bourses. Come di, comme chantait Paolo Conte !




Sommaire

Campo dei Fiori, Panthéon et fontaine de Trevi

Délimité au sud par la piazza Venezia, au nord par le palais Quirinal et à l’ouest par le Tibre, ce quartier, optimisé pour les piétons, est l’épicentre de la Rome historique ! La concentration d’édifices Renaissance et baroques est vertigineuse : on y contemple des classiques comme la piazza Navona, la mythique fontaine de Trévi ou le majestueux Panthéon.

Colisée, Forum et Capitole

Le quartier de la Rome antique offre un fabuleux voyage dans le temps, au pays des empereurs et des gladiateurs. Les musées du Capitole, les ruines du Forum romain et du Palatin, et bien sûr le Colisée sont des incontournables. Plus confidentiel, le quartier de Monti invite à la flânerie à travers des rues pittoresques devenues le lieu de résidence favori des Romains branchés.

Piazza di Spagna et villa Borghèse

Entre la magnifique piazza di Spagna et la piazza del Popolo, les rues du Tridente abritent les grandes enseignes de la mode internationale, de jolies galeries d’antiquaires et de nombreux restos dans une ambiance chic et bohème. A deux pas, la villa Borghèse, célèbre pour ses magnifiques jardins et sa galerie, est la promenade incontournable à Rome. Quant aux escaliers de la piazza di Spagna, ils sont l’un des lieux de rendez-vous favoris des Romains.

Vatican et Trastevere

La place Saint-Pierre, la chapelle Sixtine et quelques autres chefs-d’œuvre se trouvent dans la cité du Vatican. Plus au sud, le Trastevere, l’un des quartiers les plus photogéniques de Rome, est apprécié pour sa vie nocturne intense. Entre les deux, la colline du Janicule réserve de jolies promenades et de beaux panoramas sur la Cité éternelle.

Termini, Celio et Esquilin

Au sud du quartier cosmopolite de la gare Termini, la colline de l’Esquilin vaut le détour pour l’église Sainte-Marie Majeure, tandis que perchée sur la paisible colline du Celio, la basilique Saint-Jean de Latran est la plus vieille église au monde.

Hors les murs

Des quartiers aux intérêts très variés entourent les murailles de Rome : musées d’art contemporain dans les quartiers de Flaminio et Nomentano, vie nocturne débridée dans le Testaccio et à Garbatella, mouvance alternative à San Lorenzo, sans oublier les catacombes de la via Appia Antica. Et plus loin le quartier de l’EUR et sa surprenante architecture mussolinienne.




Les immanquables
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Les immanquables - Le Tibre à Rome avec le dôme de la Basilique Saint-Pierre au fond.

© David JOYNER





Repères historiques
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ROME - Statue de César.

© John Frechet – Iconotec
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[image: ] La fondation de Rome : une affaire mythologique. En 753 av. J.-C., les jumeaux Romulus et Rémus posent la première pierre de la ville au pied du mont Palatin. C'est là que selon la légende ils furent allaités par la louve après avoir été sauvés des eaux du Tibre. De 715 à 509 av. J.-C., on retient l'extension de la cité par les premiers rois sabins qui recrutent leur population sur les collines voisines et le règne des Tarquins, dynastie étrusque qui développe les constructions, l'art et la culture, et pose la base des institutions politiques de Rome.

[image: ] La République conquérante. Les premiers consuls garantissent la tranquillité de la jeune République jusqu'en 390 av. J.-C. et la mise à sac de Rome par les Gaulois. Elle mettra près de 50 ans à renaître de ses cendres pour se lancer à la victorieuse conquête de l'Italie puis du bassin méditerranéen avec notamment les guerres puniques (Hannibal et ses fameux éléphants !) qui se soldent par la destruction de la cité phénicienne de Carthage en 146 av. J.-C.

[image: ] César et compagnie. Parvenu au pouvoir après sa victoire sur Pompée (48 av. J.-C.), César gouverne en maître absolu jusqu'à son assassinat par Brutus le 15 mars 44 av. J.-C., au cours d'une séance du Sénat, dans la curie du Forum romain. Après sa mort, ses lieutenants Marc Antoine et Octave s'affrontent. Octave devient le nouveau maître de Rome en 29 av. J.-C. A son époque vivent des hommes de lettres comme Horace, Virgile ou Tite-Live.

[image: ] Les dynasties impériales. Après la mort d'Octave Auguste en 14 apr. J.-C., Tibère, puis Caligula font régner la terreur sur Rome. En 54, Néron l'excentrique monte sur le trône. Il fait construire la Domus Aurea et persécute les chrétiens accusés d'être à l'origine de l'incendie qui ravage Rome en 64. Il se suicide en 68. Il sera le dernier empereur de la dynastie des Julio-Claudiens. Lui succède celle des Flaviens (69-96) à laquelle on doit la construction du Colisée, puis celle des Antonins (96-192) qui laisse le forum de Trajan et le mausolée d'Hadrien (actuel château Saint-Ange). Règne ensuite Marc Aurèle qui combat les offensives des Barbares germaniques.

Au début du IIe siècle, la dynastie des Sévères laisse notamment les thermes de Caracalla. On retient dans les décennies qui suivent le nom d'Aurélien (270-275), qui entoure la ville d'une muraille encore visible aujourd'hui, et de Constantin (306-337), fondateur de Constantinople et premier empereur à embrasser la religion chrétienne. En 476, l'abdication du dernier empereur Romulus Augustulus marque la fin de l'Empire romain d'Occident et avec elle le début de l'ère médiévale.

[image: ] Les papes prennent le pouvoir. Alors que la ville est moribonde, les papes s'installent à Rome (dans le quartier de Saint-Jean-de-Latran) où ils deviennent la seule autorité. La papauté amasse des richesses et reprend progressivement à son compte l'héritage impérial et la vocation de Rome à gouverner le monde. Cette suprématie, avec l'appui des Carolingiens (pour mémoire Charlemagne règne en 800), perdure à Rome jusqu'à la Renaissance, période d'apothéose politique et culturelle pour l'Eglise. Les papes, devenus mécènes, s'installent au Vatican et lancent de vastes chantiers de construction. Il s'agit de faire de Rome la cité de Dieu sur terre, rien de moins ! Raphaël, Michel-Ange et les autres sont à pied d'œuvre. Mais le protestantisme monte, qui voit en Rome une Babylone moderne, et la ville est mise à sac en 1527. L'Eglise est contrainte à la réforme, ce qui se manifeste dans l'art par le maniérisme.

[image: ] Le souffle baroque. Au début du XIIe siècle, un nouveau vent artistique souffle sur l'Europe, celui du baroque et de sa démesure. Borromini, Bernin et Le Caravage sont les grands maîtres du baroque romain. Des chefs-d'œuvre comme la basilique Saint-Pierre ou la place Navona voient le jour. Dans la même lignée, le XVIIIe siècle est marqué par la construction de la fontaine de Trevi, des escaliers de la place d'Espagne et l'ouverture des musées du Capitole.

[image: ] Sur la piste capitale. A l'époque napoléonienne, l'influence française sur la ville est sensible. A partir de 1848, l'Italie est touchée par les mouvements révolutionnaires (Risorgimento) et le pape Pie IX est contraint de s'exiler pour une année. Le républicain Garibaldi parvient à prendre la ville pour de courtes périodes, mais Rome reste sous la protection de Napoléon III. L'unité de l'Italie est proclamée en 1861, mais Rome ne lui est réunie que neuf ans plus tard, après la chute du Second Empire en France. Rome devient la capitale de l'Italie le 3 février 1871. Le pape n'accepte pas la nouvelle donne et s'enferme au Vatican. La population afflue et Rome passe en 30 ans de 200 000 à 600 000 habitants. La spéculation immobilière se déchaîne, de nombreux couvents sont transformés en ministères, le monument national à Vittorio Emanuele II, mastodonte qui domine la piazza Venezia, est construit.

[image: ] Rome, ville des fascistes. Le 24 octobre 1922, les fascistes marchent sur Rome et Mussolini accède au pouvoir. Le nouveau régime laisse de nombreuses traces dans la ville qui compte alors un million d'habitants. De grandes allées rectilignes, la via della Conciliazione, qui relie le Tibre au Vatican, et la via dei Fori Imperiali sont construites au détriment de ruelles et de constructions moyenâgeuses rasées. Le quartier de l'EUR et les studios de Cinecittà voient le jour. Lors de la guerre, c'est le quartier de San Lorenzo qui est le plus fortement bombardé.

[image: ] Rome aujourd'hui. La ville connaît dans les années 1950 une forte vague d'immigration et l'immobilier explose de façon désorganisée avec un manque regrettable d'espaces publics. Dans les années 1960 sont construits l'aéroport Fiumicino et la nouvelle gare Termini, le premier métro et les installations sportives qui accueillent les Jeux olympiques en 1960. Plus près de nous, on retiendra comme grande construction l'auditorium imaginé par Renzo Piano inauguré en 2002, et le plan d'aménagement urbain de 2003 (sous mandat de Walter Veltroni) qui a considérablement amélioré le quotidien des Romains. Des quartiers périphériques se développent comme l'EUR, accueillant quelques ambitieux projets architecturaux.



Points d'intérêt



Le Colisée

Les travaux commencent en 72 et se terminent en 80 sur l'ordre de l'empereur Vespasien mais seront prolongés (les coulisses et le velarium se construisent de 81 à 92) sous Domitien, le fils de Vespasien, d’où le nom d’amphithéâtre Flavien (nom de famille des empereurs en question).

Il a fallu plus de 120 000 esclaves pour sa construction et des matériaux de première qualité. Il fait 188 m de longueur sur 155 m de largeur et plus 50 m de hauteur. A l’extérieur, un système très moderne de près de 80 portes numérotées permettait aux 80 000 spectateurs d’accéder selon leur condition aux quatre niveaux, tous différents, si bien que l’arène se remplissait et se vidait rapidement.

C’est dans un deuxième temps que l’on a construit les coulisses (sous Domitien), et on les a voulues souterraines. On voit encore au centre de l’arène les couloirs et les murs des différentes pièces qui contenaient les animaux, les condamnés à mort et les machines qui allaient servir pour le spectacle. Par-dessus, Domitien fait placer une couverture (velarium) formée de bandes d’étoffe qu’une équipe de 100 marins tiraient pour protéger les spectateurs du soleil. Les spectacles étaient gratuits, ils étaient offerts par l’empereur, et pas seulement pour des occasions particulières. Ils pouvaient durer plusieurs jours, voire plusieurs semaines. Outre les jeux traditionnels, avec des combats de gladiateurs, on y organisait des combats d’animaux sauvages ramenés souvent d’Afrique : les venatio qui se déroulaient souvent dans un décor bucolique. A partir du IVe siècle, Rome devient chrétienne et, dès le Ve siècle, on abolit les combats de gladiateurs et par la suite ceux d’animaux sauvages, faute de moyens. Dès le VIe siècle, le Colisée devient de temps à autre une forteresse, tantôt de la famille des Frangipane tantôt des Annibaldi. On y bâtit même des habitations et l’on y enterre aussi les morts… En 1345, un tremblement de terre fait tomber une partie de l’arène. De là, on va commencer à prendre du matériel pour construire ailleurs, comme la basilique Saint-Pierre, le palais de la Cancelleria, l’église Saint-Marc pour n’en citer que quelques-uns. C’est en 1753 que le pape Benoît XIV interdit l’exploitation du Colisée en prenant comme prétexte que de nombreux chrétiens y étaient morts en martyrs. Ce qui est faux dans les faits car les persécutions étaient organisées au Circus Maximus, mais cela a permis en tout cas de préserver l’amphithéâtre et d’organiser chaque vendredi saint, en présence du pape, le chemin de croix. Ce qui subsiste du Colisée garde une puissance et une harmonie grandioses. On peut monter jusqu’en haut des murs d’où l’on a un beau panorama sur Rome. Ne manquez pas non plus de vous offrir une petite escapade nocturne au pied du Colisée.




[image: ] COLOSSEO (COLISÉE)[image: ][image: ]

Piazza del Colosseo

✆ +39 06 39 96 77 00 / +39 06 06 08

www.coopculture.it

M° Colosseo.



Ouvert tous les jours de 8h30 jusqu'à 19h15 (de fin mars à septembre) puis jusqu'à 16h30 en hiver. Tarif au guichet : 12 € (ticket combiné avec la visite du Palatin, le Forum romain et les expositions temporaires, valable 2 jours consécutifs). Réduit (18-25 ans) : 7,50 €. Gratuit pour les moins de 18 ans et les plus de 65 (citoyens de l'UE). La réservation on-line (2 € de plus) permet d' éviter la file d'attente. visite guidée du Colisée, comptez de 18 à 25 € pour le billet. Les groupes se forment à l'entrée. Egalement visites nocturnes des souterrains.



		
		
		
	Charenard le 26/12/2015
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			mieux vaut prendre ses billets sur internet pour éviter la queue, et le visiter au coucher du soleil : la lumière y est magnifique.

		
		




		
		
		
	cawote_60 le 04/06/2015
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			Une visite incontournable, quand on est à Rome, de ce monument magnifique et chargé d'histoire ! Afin d'éviter la file d'attente de 2h, venez tôt (vers 9h). Nous n'avons quasiment pas attendu pour entrer à l'intérieur. Et cela permet de ne pas faire la visite sous un soleil de plomb.

		
		




		
		
		
	Chloé_Pouppeville le 10/04/2012
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			A ne surtout pas manquer à Rome ! Impressionnant ! Mieux vaut arriver dès l'ouverture et réserver ses places à l'avance afin d'éviter la foule de touristes.

		
		




		
		
		
	didier67 le 05/06/2011
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			L'un des plus beau site de Roma ! Incontournable et grandiose ! Quelle merveille ! et quelle émotion d'être dans les gradins que les romains ont foulé en regardant les Gladiateurs ! 
Pour les photos : les plus belles seront celles du matin ou du soir avec une lumière rasante orangée. Le site est baignée d'une lumière irréelle, les photos s'en trouvent magnifiées ! 
Conseil : laissez-vous guider par un guide ! Mais préférez le guide en "Live" pour 5E de plus plutôt que l'audioguide pour 5,50E. C'est plus vivant, vous pouvez poser des questions. Il y'a une visite guidée en français par jour, à 11h00. Mais de très fréquentes visites en anglais, italien ou espagnol.
A voir et revoir.
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COLOSSEO (COLISÉE) - Le colisée de Rome.

© IakovKalinin – iStockphoto
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Le Forum romain

Centre politique, religieux et commercial, symbole de la toute puissance de la Rome républicaine (du VIe av. J.-C. au Ve siècle), le Forum tel qu'il s'offre à nous est un somptueux champ de ruines au cœur de la ville. Le site se présente comme un vaste quadrilatère de 500 m de longueur sur 200 m de largeur qui, partant de son point le plus bas au pied du Capitole, monte en pente douce jusqu’au talus naturel qui relie le mont Palatin à l’Esquilin.

Enrichi durant les différentes époques, le Forum fut en grande partie détruit au VIe siècle, lorsque s'écroule l’Empire romain d’Occident. Seuls quelques monuments seront épargnés, transformés en églises ou en palais. Au cours des siècles, l’érosion, les inondations, les éboulements, les destructions et les tremblements de terre feront hausser le niveau du sol de plusieurs mètres, en moyenne. Les fouilles ayant commencé assez tard, le site était encore il y a 200 ans un terrain vague où broutaient les vaches. On peut aujourd'hui avec un peu d’imagination se représenter sa richesse et sa magnificience. Organisés autour de la via Sacra, qui était le passage obligé des grandes processions religieuses et des triomphes vers le Colisée, voici les monuments encore en état qui pourront vous servir de points de repère :

[image: ] L’arc de Septime Sévère. Achevé en 203, il sépare la Curie des Rostres. D’intéressants bas-reliefs célèbrent les victoires de l’empereur sur les Parthes.

[image: ] La Curie. Sur la droite, en regardant le Capitole, un bâtiment en brique, tout simple. La Curie était le siège du Sénat romain au IIIe siècle, le véritable centre du pouvoir sous la République et son centre symbolique sous l’Empire. Elle était originalement recouverte de marbres et de stucs, et son aspect actuel date du début du IVe siècle. De forme simple mais harmonieuse, elle comporte deux séries de gradins, sur lesquels étaient placés les sièges des 300 sénateurs.

[image: ] Les Rostres. En face de la Curie, une tribune en arc de cercle datant du IIIe siècle avant notre ère où les orateurs de la République, les sénateurs et les tribuns prononçaient leurs discours et défendaient leurs projets devant le peuple assemblé.

[image: ] Le temple de Saturne. Huit colonnes ioniques vous signaleront l’emplacement de ce temple, dans lequel était conservé le trésor de l’Etat.

[image: ] La basilique Julia. Un très vaste édifice qui borde le Forum au sud. On peut y voir, sur le pavement de marbre, des graffitis et des damiers. En remontant vers l’arc de Titus, vous passerez devant trois colonnes corinthiennes, vestiges du temple de Castor et Pollux, et devant le temple rond de Vestale.

[image: ] L’arc de Titus. Composé d'une seule arche, il fut édifié par Domitien en 81 apr. J.-C., en l’honneur de son frère et prédécesseur Titus, pour commémorer la prise et la destruction de Jérusalem.

[image: ] La basilique de Maxence et Constantin. De cet édifice gigantesque, il ne reste que la moitié nord. Ce fut le siège de la préfecture au début du IVe siècle. S'y trouvait la colossale statue de Constantin dont il ne reste que la tête et une main dans la cour du palais des Conservateurs.

[image: ] Le temple d’Antonin. Dédié en 141 apr. J.-C. par Antonin le Pieux à son épouse Faustine, ce temple fut transformé en église au VIIIe siècle, ce qui lui valut de conserver intactes les dix immenses colonnes de sa façade.








[image: ] FORO ROMANO (FORUM ROMAIN)[image: ][image: ]

Via dei Fori Imperiali

✆ +39 06 39 967 700

M° ligne B Colosseo, bus 60 – 75 – 84 – 85 – 87 – 117 – 175 – 186 – 271 – 571 – 810 – 850.



Ouvert tous les jours de 8h30 à 19h30 (dernier accès 18h30) de mars à fin août, fermeture à 16h30 en hiver. Fermé le 1er janvier et 25 décembre. Entrée : 12 €, billet combiné avec le Colisée et le Palatin ; tarif réduit 7,50 €.


		
		
		
	didier67 le 05/06/2011
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			Pour les passionnés d'histoire il faut absolument aller au forum. Très beau lieu imprégné d'histoire. On peut ressentir l'âme des romains d’antan.
Conseils : prévoir 3 heures pour le forum + le Palatin
Éviter d'y être a midi sous un soleil de plomb, sans ombre.
Idéalement : le matin ou le soir. Et pour les photos une lumière rasante rehausse la beauté du site.
Attention toutefois : à 19h00 on se fait "jeter" violemment ! avec cris, insultes en italien (dégagez, dehors !)
Horaires : le petit futé indique "ouvert jusqu'à 1h de la tombée de la nuit" NON ! ça ferme à 19h00, soyez prévoyants.
Pour l'eau : pas de problèmes, il y'a des fontaines un peu partout.
Ce site mérite 5*, je l'ai "pénalisé" d'une étoile à cause de la manière dont on s'est fait brutalement sortir.
ça gâche un peu le plaisir. Mais j'y retournerai.

		
		




		
		
		
	luciole91 le 19/04/2011
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			Ruines très bien conservées, lieu très atypique et agréable. Très original pour de belles photos de vacances. Attention cependant à la longue file d'attente si vous venez en haute saison, prévoyez d'arriver très tôt ! 

		
		




		
		
		
	nichoukette le 31/08/2010
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			Superbe de l'extérieur. De l'intérieur nous l'ignorons car beaucoup trop de queue pour imaginer se mettre à la fin de cette dernière ! Très bien conservé. Des gladiateurs vous attendent devant pour faire une photo en échange de quelques pièces... A voir impérativement, au moins de l'extérieur.

		
		




		
		
		
	laly le 18/06/2010
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			On plonge aisément dans le passé ici, les ruines sont bien conservées par contre en pleine saison il fait chaud, très chaud et l'endroit est envahi de touriste ce qui empêche un peu de profiter du lieu et de s'en imprégner.
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FORO ROMANO (FORUM ROMAIN) - Le forum romain.

© S.Borisov – Shutterstock.com
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La place du Capitole et ses musées

Le Capitole fut la forteresse naturelle de Rome. Sa position stratégique au cœur des voies de communications terrestres et fluviales, dominant d’un côté le Tibre et de l’autre la vallée du Forum, permettait aux Romains de contrôler la traversée et la remontée du fleuve. Véritable cœur de la cité antique et haut lieu de la vie politique, le Capitole a vu défiler près de 2 500 ans d’histoire. De tout temps, siège de l'administration de la ville (la mairie y demeure encore aujourd'hui), le Capitole était aussi le centre religieux de l’ancienne Rome, car il accueillait le temple de Jupiter Capitolin dédié à Jupiter, Junon et Minerve.

L’aspect actuel de la place est dû à Michel-Ange qui en a dessiné les plans en 1536 à la demande du pape Paul III. Il parvint à créer une illusion de grandeur dans cet espace assez réduit qui présente une unité de style assez rare à Rome. La statue équestre de Marc Aurèle trône en son centre.

Ses palais abritent aujourd'hui les musées du Capitole et leurs très belles collections de statues antiques grecques, étrusques, égyptiennes ou romaines (comme la fameuse louve allaitant Romulus et Remus) et de peintures (Véronèse, Rubens, Titien, le Caravage…). Leur visite demande une bonne demi-journée. Les musées du Capitole furent créés en 1471, quand le pape Sixte IV fit don au peuple romain un groupe de statues en bronze de grande valeur. Cela en fait, dans sa partie la plus ancienne, le plus vieux musée public du monde. Les collections ont aujourd’hui toutes un lien très étroit avec la ville de Rome. Elles se répartissent dans le palais des Conservateurs, d'origine antique et transformé en 1570 sur un projet de Michel-Ange, et dans le palais Neuf, inauguré en 1654.

Dans la cour intérieure du palais des Conservateurs, on verra des fragments de la statue colossale de Constantin, installée à son origine dans la basilique de Maxence du Forum romain, dont les dimensions sont exceptionnelles (tête 2,60 m, pied 2 m). On ne manquera pas de passer dans la salle des Conservateurs, où fut signé le traité de Rome en 1955, avant d'aller rendre visite à la statue de la louve capitoline allaitant Remus et Romulus. A ce sujet, des analyses récentes ont démontré qu'elle ne datait pas des Etrusques, comme on l'a longtemps supposé, mais du IIe ou IIIe siècle de notre ère. On verra également l'original de la statue équestre qui se trouve sur la place avant de rejoindre au 2e étage la pinacothèque et ses toiles du XVe au XVIIIe siècle dont la fameuse La Diseuse de bonne aventure du Caravage. Dans le palais Neuf, auquel on accède par une galerie souterraine passant sous le Capitole d'où l'on jouit d'une très belle vue sur le Forum, on verra des sarcophages romains, des mosaïques, des scupltures et des éléments de l'histoire politique de Rome comme la Lex Imperio Vespasiani, texte gravé dans le bronze qui rapporte la décision du Sénat de porter Vespasien au pouvoir.
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1 Piazza del Campidoglio

✆ +39 06 06 08 / +39 06 67102071

www.museicapitolini.org

info.museicapitolini@comune.roma.it

M° Colosseo.



Ouvert de 9h30 à 19h30 du mardi au dimanche (dernière entrée : une heure avant la fermeture). Fermé le lundi, le 1er janvier, le 1er mai et le 25 décembre. Entrée (musée + exposition) : 15 €, 13 € en tarif réduit.
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MUSEI CAPITOLINI - Les musées du Capitole.

© Philippe GUERSAN – Author's Image
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Les musées du Vatican
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Les musées du Vatican - Musée Pio-Clementino dédié à la sculpure grecque, romaine et classique aux musées du Vatican.

© Stéphane SAVIGNARD
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Au XVe siècle, le Vatican est devenu la résidence habituelle des papes de retour d’Avignon. Il le restera jusqu’à nos jours, bien qu’aux XVIIIe et XIXe siècles, les papes aient préféré le Quirinal et qu’ils aient transformé partiellement le Vatican en musée. « Quelles solitudes de chefs-d’œuvre !  » s'écria Chateaubriand lorsqu'il visita le Vatican. Les choses ont bien changé. Les chefs-d’œuvre sont toujours là, mais leurs solitudes sont meublées de foules de touristes avides de culture.

La partie du Vatican que l’on visite correspond, pour l’essentiel, aux palais construits au cours des siècles par les papes de la Renaissance à nos jours. C’est un ensemble très composite formé de deux palais réunis par deux longues galeries. On peut schématiquement partager le Vatican en musées d’une part, et en appartements pontificaux et chapelle Sixtine de l’autre. Grosso modo, les musées sont dans le palais du Belvédère, dans les galeries qui joignent les deux palais et dans le bâtiment séparé de la pinacothèque. Les appartements pontificaux et la chapelle Sixtine se trouvent dans le Vatican proprement dit, proche de la place San Pietro. Le musée d’Art religieux moderne se trouve sous la chapelle Sixtine.

Enrichis pendant des siècles par des collectionneurs et des commissions papales, les musées présentent une grande collection d’œuvres d’art anciennes grecques et romaines, dont le Vatican est le plus grand propriétaire au monde, ainsi que des œuvres d’art égyptiennes, étrusques, sans oublier les grandes œuvres de la Renaissance, telles que les fresques de la chapelle Sixtine peintes par Michel-Ange (et aussi Boticelli), celles de la chapelle de Nicolas V peintes par Fra Angelico et les Stanze de Raphaël. Parmi toutes ces merveilles, la visite de la chapelle Sixtine est bien sûr l'un des points d'orgue du parcours artistique romain. Réalisée entre 1471 et 1484, elle doit sa célébrité à son plafond peint par Michel-Ange qui représente des épisodes bibliques et à sa fresque du Jugement dernier, une œuvre démesurée de plus de 13 m de largeur qui orne le mur de l'autel. Nouveauté : depuis le pontificat de François, les jardins se visitent. Pensez-y et réservez !

[image: ] Avertissement. En haute saison touristique, attendez-vous à au moins 1 heure, voire 1 heure et demie, de queue. En général, les premiers touristes arrivent dès 8h du matin. La possibilité d'acheter en ligne vos billets vous évitera cette attente et vous vous présenterez à 8h50 devant les portes avec votre coupe-file. Nous vous conseillons de visiter la chapelle Sixtine et les chambres de Raphaël tôt le matin ou vers midi, ou encore en basse saison. Vous pouvez tenter les visites gratuites du dernier dimanche du mois et du 27 septembre, mais il y a foule… Parfois le nombre de visiteurs est tel qu’on ne peut plus avancer.
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Viale Vaticano

✆ +39 06 6988 3332

www.museivaticani.va

M° Cipro – Musei Vaticani (ligne A). Tram et bus 19, 32, 81, 982, 116, 40, 62.



En général, les guichets sont ouverts du lundi au samedi de 9h à 16h. (En arrivant une heure avant la fermeture, il y moins de monde au guichet et la visite ne durera que 3 heures, tout juste suffisante pour voir l'essentiel). L'entrée est de 16 € (8 € en tarif réduit), gratuit le dernier dimanche du mois (de 9h à 12h30) et le 27 septembre. Cela dit, il y a foule, voire grande foule. Vous pouvez en trouver le détail sur le site www.vatican.va ou appeler le +39 06 69 88 38 60.
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MUSEI VATICANI - Musei Vaticani.

© Stéphane SAVIGNARD





La fontaine de Trevi

Ah, la fameuse scène de La Dolce Vita ! On a beau l'avoir vu sur toutes les cartes postales de la ville, l'arrivée devant ce monument a quelque chose de magique. Une fontaine se trouve à cet endroit depuis l’an 19 av. J.-C. lorsqu'on fit construire l’aqueduc dit de l’Acqua Vergine (eau vierge), dont la source se trouve à 40 km de Rome. La fontaine actuelle est l'œuvre de l’architecte Nicola Salvi. Elle fut inaugurée sous Clément XIII, en 1762. Selon la tradition, si l’on jette dans la fontaine, par-dessus l’épaule, deux pièces de monnaie, on peut espérer un prompt retour à Rome et la réalisation d’un vœu.

Décorée par de nombreux artistes de l’école de Bernin, la fontaine prend appui sur la façade du palazzo Poli (qui abrite l'Institut national des arts graphiques), sur la petite place de Trevi. Statues et bas-reliefs semblent perchés au-dessus de masses rocheuses d’où l’eau jaillit de tous côtés. Au centre de la fontaine se trouve la statue d’Océan entourée de deux allégories, celles de l'Abondance et celle de la Santé, les deux indissociables de l'eau. Profitez de la récente restauration pour admirer la fontaine !
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Piazza di Trevi

M° ligne A, station Barberini. Bus 52, 53, 61, 62, 81, 85, 116, 119, 175.




		
		
		
	eilerua le 04/05/2015
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			La fontaine de Trévi est à voir à Rome. La place est plus petite que celle à laquelle je m'attendais mais la fontaine est encore plus belle que sur les photos. Beaucoup de monde évidemment mais ça vaut le coup d'être vu ! 

		
		




		
		
		
	Lame2use le 03/02/2013
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			Et oui, comme tous les touristes à Rome, je suis allée à la fontaine de Trevi afin d'y jeter une petite pièce. Plus que par superstition, les sculptures qui la compose sont très belles et méritent un coup d'œil. Seul inconvénient, la place est petite et les touristes nombreux ! 

		
		




		
		
		
	luciole91 le 19/04/2011
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			Tout simplement magnifique. Le foule est au rendez-vous mais vous trouverez toujours une petite place sur le rebord de la fontaine pour y jeter une pièce et faire un voeux. Ambiance très agréable, à ne pas manquer ! 

		
		




		
		
		
	livre4ever le 25/01/2011
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			Lieu de passage obligé pour tous les touristes à Rome, la fontaine de Trévi m'a surprise par sa taille ; je l'imaginais beaucoup plus grande. Mais elle est tellement belle et agréable que cette mini-déception s'est vite envolée pour laisser place à l'admiration. Nichée au bout d'une petite rue, c'est un plaisir de déguster une glace à ses côtés et de lancer les deux pièces symboliques au fond de la fontaine (1 pièce pour un voeux, une autre pour être certain de retourner à Rome un jour).
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FONTANA DI TREVI - Fontaine di Trevi.

© Brian Kinney / Shutterstock.com
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Le Panthéon

Sur la charmante piazza della Rotonda se dresse ce temple érigé sous Auguste pour honorer les dieux Mars et Vénus dont les amours terrestres donnèrent naissance aux jumeaux Rémus et Romulus, fondateurs de la ville. C'est probablement l'édifice antique (118-125) le mieux conservé de la ville, malgré les quelques changements qu'il connut au cours des siècles. Devenu panthéon de tous les dieux romains sous Hadrien, il est transformé en église par le pape Boniface IV. Urbain VIII Barberini, grand pilleur de monuments antiques, fit fondre les plaques de bronze qui ornaient son plafond pour en faire le baldaquin de Saint-Pierre. Enfin, Bernin l’affubla de deux clochers baroques (fort heureusement démolis depuis) que les Romains avaient qualifiés d' « oreilles d’âne de Bernin »  !

Le pronaos par lequel on pénètre dans le temple est formé de 16 colonnes monolithes en granit. Sa coupole, dont les proportions parfaites laissent encore perplexes ingénieurs, architectes et archéologues, s’élève à 43,30 m du sol pour un diamètre de 43,30 m. Elle est formée de cinq rangs de caissons concentriques et se termine par un vaste puits de lumière. Aussi rectangulaire à l'extérieur que sphérique à l'intérieur, le Panthéon abrite notamment la tombe des rois Vittorio Emanuele II, de son fils Umberto I et de son épouse la reine Margherita, ainsi que celle du peintre Raphaël.
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Piazza della Rotonda

Accès : bus 40 et 64, arrêt Largo di Torre Argentina.



Ouvert de 8h30 à 19h30, le dimanche de 9h à 18h et les jours fériés de 9h à 13h. Entrée libre.


		
		
		
	sandrinarr le 20/04/2011
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			Rien de spécial à l'intérieur, bien plus jolie de l'extérieur, prendre la radio conférence pour savoir l'histoire du panthéon sinon peut d'intérêt...

		
		




		
		
		
	erikbordeaux le 01/12/2010
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			Lieu incontournable en plein centre historique – belle place trés animée en fin de journée avec spectacles de rue. Voir aussi les ruines antiques derrière le Panthéon – superbe dome

		
		




		
		
		
	nichoukette le 31/08/2010
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			Monument étonnant de l'extérieur et intéressant de l'intérieur, quand il n'y a pas grand monde (à savoir jamais... !). Un peu perdu mais apparemment tout le monde le trouve ! A visiter mais pas indispensable...

		
		




		
		
		
	madcow le 30/06/2010
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			Le Panthéon est un bâtiment mythique de Rome. Au départ édifice religieux dédié à toutes les divinités antiques, il fut converti en église de Rome au 7ème siècle.
On y trouve les tombeaux de "grands" de différentes époques Romaine comme Raphaël pour n'en citer qu'un.
Le panthéon est célèbre par son architecture : un coupole immense ouverte par un oculus central de 8.7 mètres de diamètre servant à donner les heures il y a bien longtemps.
Conseil : attablez-vous à l'une des terrasse des restaurants bordant la petite place du panthéon le soir tombé, l'endroit est charmant et romantique à souhait.
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PANTHEON - Le Panthéon.

© Philippe GUERSAN – Author's Image





La place Campo dei Fiori et son marché

Sur cette petite place et dans les ruelles adjacentes, on respire un je-ne-sais-quoi d’insolite, mélange d’histoire et de « romanité ». Le Campo dei Fiori est l’un des lieux les plus agréables de la capitale, bordé par de charmantes vieilles maisons et accueillant tous les matins (sauf le dimanche) le plus célèbre marché de Rome. Son origine remonte à la fin du Moyen Age, alors que l'endroit n'était encore qu'une vaste prairie (le « champ de fleurs » qui lui a laissé son nom). On y trouve fruits et légumes, poissons, fromages, charcuterie, fleurs, ainsi que toutes les spécialités romaines et italiennes. C'est un marché qui s’est adapté à une clientèle plus touristique que locale, les prix pratiqués sont donc un peu plus élevés que sur d'autres marchés, mais les couleurs, les parfums et les accents pittoresques qui s'y déploient sont un vrai bonheur. Le soir venu, les lieux prennent un air festif, rythmés par les va-et-vient vers les nombreux bars, restaurants et trattorias du quartier. Au centre de la place se dresse la statue de Giordano Bruno, un moine philosophe brûlé là durant l'Inquisition, auquel le pouvoir italien de 1870 voulut rendre hommage, comme un défi à la papauté. De nombreux jeunes aiment à s'y regrouper pour parler, draguer ou boire des bières dans une version très contemporaine de La Dolce Vita. A deux pas de là, ne manquez pas de vous rendre sur la place Farnèse, où le superbe palais du même nom abrite l'ambassade de France (visite possible à réserver à l'avance).




[image: ] MARCHÉ DE LA PIAZZA CAMPO DEI FIORI

Accès : bus 40 et 64.



Ouvert tous les matins, sauf le dimanche.
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MARCHÉ DE LA PIAZZA CAMPO DEI FIORI - Marché de Campo dei Fiori.

© Anna BRAMBILLA
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La piazza Navona

Romains et touristes aiment se promener sur cette place baroque monumentale qui fut autrefois le stade de l’empereur Domitien (86 apr. J.-C), dont la forme oblongue (276 m de longueur sur 54 m de largeur) a été conservée. Ils s’installent autour des fontaines, des kiosques, sur les terrasses des cafés, vont et viennent dans les ruelles avoisinantes, léchant les vitrines des antiquaires ou des créateurs de mode, reviennent encore se prendre au charme des musiciens, des diseuses de bonne aventure, des clowns et autres artistes peintres. Au centre de la place se trouve la Fontaine des Fleuves, œuvre de Bernin achevée en 1651 qui représente le Danube, le Gange, le Río de la Plata et le Nil. Le maître du baroque, Francesco Borromini, conçut l’église de Sant’Agnese in Agone, œuvre tout aussi splendide et emblématique des lieux. Coiffée d’un dôme et flanquée de deux campaniles, sa façade concave confère à la piazza Navona toute sa sérénité. A chaque extrémité de la place, la Fontana del Nettuno, au nord, et la Fontana del Moro datent de la fin du XVIe siècle. Au sud-ouest de la place, on trouve sur la petite piazza di Pasquino la célèbre statue parlante de Pasquino (IIIe s. ap. J.-C.), du nom d’un artisan romain qui avait l’habitude de coller des mots de satire politiques, en rimes, sur le socle de la statue. C'est encore aujourd'hui un lieu d'expression, de doléance et de revendication puisque les Romains viennent toujours y coller des pasquinate.
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Piazza Navona

Accès : bus n° 87 du Colisée ou n° 492 de la piazza Barberini, et n° 70 de Termini.
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PIAZZA NAVONA - Piazza Navona.

© Danileon / Shutterstock.com

[image: ]





La basilique Saint-Pierre-de-Rome

Une halte à Rome rend possible une promenade dans la cité du Vatican. La magnifique place Saint-Pierre, terminée en 1668 sous le pape Alexandre VII, est l'un des chefs-d’œuvre de Bernin, conçue comme deux énormes bras qui embrassent la ville et amènent les pèlerins à la basilique. Au centre, un obélisque égyptien ramené à Rome sous Caligula et, de chaque côté, deux magnifiques fontaines du XVIIe siècle. La place, entourée par une forêt de colonnes et surmontée par plus de 140 statues fait près de 300 m de largeur. Il a fallu près de 162 ans pour bâtir l’église et la place Saint-Pierre. L'intérieur de la basilique, aux proportions démesurées mais parfaites, est une pure merveille avec des œuvres de Bernin (dont le baldaquin en bronze haut de 30 m qui indique le lieu où est enterré saint Pierre), une mosaïque réalisée par Giotto ou encore la Pietà, chef-d'œuvre de Michel-Ange, de nombreuses sortes de marbre et un plafond doré à l'or fin. La splendide coupole de Michel-Ange qui mesure 136 m de hauteur et 42 m de diamètre reste à ce jour le plus haut dôme du monde. Derrière l'église Saint-Pierre, ne pas manquer les superbes jardins du Vatican que l'on voit du dôme.
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Piazza San Pietro

www.vatican.va

M° « Ottaviano ». Bus n° 62 (arrêt « Borgo Angelico »).



De 7h à 18h30 (en hiver) ou 19h (en été). Entrée gratuite. Pour entrer dans la basilique, une tenue décente est requise. Les hommes doivent avoir bras et jambes couverts, les femmes doivent avoir bras et cuisses couverts. Le pape dirige l’angélus du dimanche à 12h place Saint-Pierre, l’accès est libre. Horaires des messes. Jours ouvrables : 9h, 10h, 11h, 12h, 17h. Jours fériés : 9h, 10h30, 11h30, 12h15, 13h, 16h, 17h30.


		
		
		
	morganna74 le 23/08/2011
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			La Basilique est de toute beauté et monter en haut de la coupole est magique. Attention, pour l'ascension de la coupole, les personnes fragiles sont susceptibles de faire un malaise (je me suis arrêter à 350 marches et il y en à 551 !  !  !)

		
		




		
		
		
	luciole91 le 19/04/2011
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			A voir absolument – ce lieu est un incontournable si vous passez vos vacances à Rome. Malgré le monde et l'attente, je conseille à tout le monde d'y aller. Les lieux sont magnifiques ! 

		
		




		
		
		
	malavam le 10/02/2011
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			Lieu incontournable à visiter lors d'une visite à Rome ! L'attente est souvent très longue pour les visites mais l'attente est à la hauteur de nos espérances ! Lieu magnifique ! Cependant je n'ai pu visiter la chapelle sixtine pour cause de vote (j'y suis allée lors des élections du nouveau Pape), ce qui est bien dommage puisque je pense que c'est aussi un lieu à ne pas manquer. Nous retrouvons toute la grandeur & la splendeur de Rome dans cet édifice qui doit ABSOLUMENT être visité lors de votre séjour à Rome ! 

		
		




		
		
		
	oustalotte le 13/11/2010
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			Place magnifique et pour ce jour de visite le Pape était là. Très impressionnant.
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BASILICA DI SAN PIETRO - Place Saint-Pierre de Rome.

© Phdinbs – iStokcphoto
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Les ruelles du Trastevere
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Les ruelles du Trastevere - Quartier de Trastevere.

© Philippe GUERSAN – Author's Image



On aime flâner dans les ruelles colorées aux façades décrépies couvertes de lierre et de jasmin, s'attabler en terrasse à l'heure de l'apéritif, visiter les petites églises, s'asseoir autour des fontaines, prolonger le dîner. En raison de son origine populaire, le Trastevere a gardé quelque chose de plébéien et de festif. A Trastevere, les restaurants, les trattorias, les pubs, les magasins ne manquent pas… Il y en aurait même un peu trop et l’ambiance est quasi chaotique.

Le Trastevere est longtemps resté un quartier à part de la ville. Aux origines de la République, la rive droite du Tibre était un pays étrusque et donc ennemi. Attirés par le développement de la ville, les étrangers venaient y camper, juifs et Syriens en particulier, qui en firent bientôt un quartier de commerçants. L’empereur Auguste incorpora la banlieue à la ville puis Aurélien l'engloba dans les murs du IIIe siècle. Pourtant, les vestiges de bâtiments officiels de la Rome antique y sont rares. Ici, pas de grands monuments, tout le charme est dans l'atmosphère pittoresque, avec le linge suspendu aux fenêtres, dans les lumières dorées. Une balade ou une soirée dans le Trastevere reste un grand moment du séjour romain.

[image: ] Accès : tram 8, bus 23, 280, 780, 44, H.



La piazza di Spagna

La piazza di Spagna est l’un des lieux les plus animés de Rome. Touristes et Romains, surtout les jeunes, s’y côtoient. Sa station de métro dessert aussi bien le parc de la villa Borghèse que le quartier des boutiques et des restaurants les plus chics de la capitale. La piazza di Spagna tient son nom de l'ambassade d'Espagne qui fut la première représentation diplomatique étrangère de la ville au XVIIe siècle. C'est un superbe espace urbain composé d'une place triangulaire, de la fontaine de la Barcaccia attribuée à Bernin, et des fameux escaliers à trois niveaux de l'architecte Francesco De Sanctis (1726) qui arpentent la colline jusqu'à l’église de La Trinité-des-Monts. Du haut des 138 marches, la vue sur la place et les rues environnantes est exceptionnelle. L'escalier n'est pas construit dans l’axe de la place ou de la via Condotti qui se trouve juste en face. Cela favorise la perspective libre et permet d’avoir une vue différente selon l’endroit où l’on se trouve. Artistes et intellectuels ont toujours affectionné ce quartier où vécurent notamment les poètes britanniques Keats, Shelley et Byron. Tous les ans au printemps, l'escalier est couvert de fleurs et, au mois de juillet, il devient le théâtre d’un défilé de mode très connu en Italie. Un conseil : admirez-le depuis la place, c’est vu de bas en haut qu’il est le plus élégant.
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Piazza di Spagna

M° Spagna. Bus 117, 119.




		
		
		
	luciole91 le 19/04/2011
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			Juste magnifique. Pour moi, la place la plus sympathique de Rome : il y a toujours une belle ambiance, aussi bien en journée qu'en soirée. Lieu très romantique où il fait bon flâner. Prendre un bon livre (ou un guide touristique) et le lire tranquillement sur l'une des centaines de marches... il n'y a rien de plus agréable pour passer un bon moment ! 

		
		




		
		
		
	malavam le 10/02/2011
	
[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]



			C'est selon moi, la plus jolie des places de Rome ! Agréablement ombragée sous le soleil d'été, dans une ambiance romantique à la tombée de la nuit, cette place est toujours en mouvement grâce à la frénésie des romains ! Assis sur l'une des centaines très fameuses marches de cette place (nous retrouvons ce lieu dans bon nombre de films sur la Ville éternelle ! 'La dolce vita' 'Vacanze Romane'...), le clapotis de l'eau provenant d'une fontaine en forme de barque sait nous détendre lors d'une pause bien méritée dans la visite de Rome..

		
		




		
		
		
	livre4ever le 25/01/2011
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			Toujours pleine de monde, cette place fait partie des plus belles et des plus vivantes places de Rome. Avec des longs et majestueux escaliers qui mènent à l'Eglise de la Trinité-des-Monts (Trinità dei Monti), c'est également un endroit idéal pour se reposer au soleil sur les marches. Et c'est également le point de départ de nombreuses rues commercantes : un lieu stratégique pour tous les shopping-addicts.

		
		




		
		
		
	val10 le 31/08/2010
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			La place incontournable de Rome sur laquelle il faut passer le soir pour son ambiance festive.
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PIAZZA DI SPAGNA - Trinità dei Monti (Trinité-des-Monts), la scalinata et la fontaine de la Barcaccia depuis la Piazza di Spagna.

© Philippe GUERSAN – Author's Image
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La galerie Borghèse

Au cœur des jardins de la villa Borghèse, cette célèbre galerie abrite l'une des plus belles collections européennes d'œuvres de la période classique et de la Renaissance. Imaginé par le cardinal Scipione Borghese (1579-1633), neveu du pape Paul V, qui voulait un abri pour sa collection privée, le musée a subi une amputation désastreuse en 1807 lorsque de nombreuses œuvres furent vendues à Napoléon par Camille Borghèse, mari de Pauline Bonaparte. Il reste néanmoins des pièces exceptionnelles de Raphaël (Dame à la licorne), Titien (Amour sacré et Amour profane), Le Caravage (Saint Jérôme, Jean-Baptiste dans le désert, David avec la tête de Goliath), Corrège (Danaé) ou encore Bernin (David, Apollon et Daphné, L’Enlèvement de Proserpine), Rubens (Susanne et les vieux) et Canova (La Vénus conquérante, Pauline Borghèse). Attention, le temps de visite est limité à deux heures et les réservations sont obligatoires.




[image: ] GALLERIA BORGHESE[image: ][image: ]

Piazzale del Museo Borghese

5 Villa Borghese

Villa Borghese

✆ +39 06 328 10

www.galleriaborghese.it



Ouvert du mardi au dimanche de 8h30 à 19h30 (dernière entrée à 19h) avec système de rotation toutes les deux heures pour un maximum de 360 visiteurs. Réservation obligatoire. Fermé le lundi. Les billets réservés doivent être retirés 30 minutes avant la visite. Entrée : 11 € frais de réservation.
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			Attention, il est quasiment impossible d'obtenir des billets sur place. La capacité d'accueil est ultra limitée ( moins de 400 personnes). Du coup, il est obligatoire de réserver sur internet au moins 15 jours avant.
Nous, n'avons pas pu voir les Veronèse, Titien, Caravage eu les divines sculptures de Bernin qui sont les trésors de cette galerie hors du commun. Lot de consolation, la balade dans le parc Borghese est très agréable.
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			Nous avions acheté préalablement nos tickets sur internet. Une fois rendus là-bas, nous n'avons eu qu'à imprimer les billets sur des bornes (grâce à un code fourni sur le net), et passer devant la queue interminable de touristes qui achetait ses billets aux guichets. Un important gain de temps et une visite géniale. A ne pas manquer.
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			s'il y a bien un musée à faire c'est bien celui-là ! des œuvres somptueuses ! Le temps est limité, mais c'est jouable en 2 heures. Pensez à réserver à l'avance, car beaucoup de gens se sont vus refoulés car ils n'avaient pas de billets et c'était complet ! (nombre de places limité)
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GALLERIA BORGHESE - Musée et galerie Borghèse – collection de statues.

© Stéphane SAVIGNARD
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Restos


[image: ]

ROME - Vente de snacks et de glaces.

© Philippe GUERSAN – Author's Image
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On en salive d'avance. Les Italiens sont fiers de leur cuisine, d'ailleurs on trouve à Rome très peu de restaurants de spécialités étrangères. A n'en pas douter, la gastronomie italienne est une attraction presque aussi forte pour les visiteurs que la Fontaine de Trevi et le Colisée. Impossible de rester indifférent à la bonne odeur d'huile d'olive, à l'onctuosité de la mozzarella... Vous allez vous régaler ! En en plus, comme vous passerez la journée à battre le pavé romain, les kilos superflus n'auront même pas le temps de s'installer !

[image: ] Petit précis d'histoire gastronomique. La cuisine romaine s’est très souvent inspirée d’influences extérieures, une pratique qui date de l’Empire romain et de ses nombreuses possessions, de l’Atlantique à l’Orient. Au fil des siècles, elle s’est affinée pour prendre une réelle personnalité. La cuisine romaine traditionnelle est connue comme cucina povera, « la cuisine du pauvre », simple mais savoureuse, basée sur les restes et les abats. Le succès de ses plats est assuré par des ingrédients de base dans les sauces et les accompagnements : huile d’olive, ail, oignons, romarin, basilic, persil, piment, menthe, origan, laurier, fenouil, sauge, roquette, mais aussi cannelle ou autres épices. La cuisine judéo-romaine est également de grande tradition, grâce à la présence d’une communauté juive pluriséculaire à Rome.

[image: ] Restaurant mode d'emploi. Le repas de midi (pranzo) était autrefois un déjeuner véritable et complet mais, de plus en plus, il s’est réduit à un panino, une part de pizza ou autre, pourvu que ce soit rapide et bon (eh oui, les rythmes de vie changent aussi dans l’Europe du Sud !). De fait, les Italiens fréquentent les restaurants surtout le soir. La tradition dans le sud de l’Italie est de manger assez tard, et vous verrez les Romains s’attabler plutôt vers 21h, voire 22h. Les restaurants, pizzerias, etc., ouvrent leurs portes vers 12h pour le déjeuner (pranzo), ils font une pause de 15h à 18h et ils terminent le service vers 23h. Certains restaurants ouvrent seulement le soir, beaucoup ferment le dimanche et le lundi et au mois d'août (chiuso per ferie). Un cauchemar pour les touristes ! Prenotazione (réservation) quasi indispensable.

[image: ] Le menu italien classique se compose de plusieurs étapes pour des festins souvent pantagruéliques : antipasti (l'entrée), primo piatto (pâtes ou risotto), secondo piatto (viande ou poisson) et dessert. Les établissements se sont toutefois adaptés aux goûts touristiques et vous pourrez composer le repas à votre gré, ou opter pour la formule œnothèque, ces bars à vins extrêment populaires où la dégustation des meilleurs crus s'accompagne d'assiettes de charcuterie, de fromages, parfois d'assiettes de pâtes ou de salades.

[image: ] Parmi les spécialiés culinaires citons du côté des antipasti les suppli alla romana (boulettes de riz plongés dans la friture), les beignets de fleur de courgette, les légumes (poivrons, courgettes) grillés et marinés à l’huile d’olive, la charcuterie (coppa, bresaola, pancetta) et les recettes typiques de la cuisine juive à base d'artichaut ; du côté des pâtes, les bucatini all’amatriciana (sauce tomate pimentée agrémentée de petits dés de lard, avec beaucoup de fromage de brebis râpé), les gnocchi (à la farine de pomme de terre), les linguine aux fruits de mer ; pour les plats la coda alla vaccinara (queue de bœuf), les tripes à la romaine et les saltimbocca (escalopes de veau roulées dans une tranche de jambon cru avec de la sauge ciselée et cuites dans du vin blanc) ; en dessert enfin, l'incontournable tiramisu bien sûr.

[image: ] Et la pizza dans tout ça ? Bien que née à Naples, la pizza romaine mérite un paragraphe. Elle se distingue de son aînée napolitaine par une pâte beaucoup plus fine et légère. Elle est bien sûr servie dans des pizzerias (les puristes ne la mangent que le soir), mais nous vous conseillons plutôt de la déguster comme en-cas dans une pizzeria al taglio, la vraie spécialité romaine en la matière. Les pizzas, que l'on peut déguster sur place ou à emporter, y sont présentées en version extra-longue et découpées en part à la demande avec un prix calculé en fonction du poids. Pizzas aux anchois, aux champignons, aux artichauts, au jambon, aux courgettes, aux aubergines... toutes sont délicieuses, surtout lorsqu'elles viennent de sortir du four.

[image: ] Comment s'y retrouver ? Rome est remplie de restaurants, pizzerias, trattorie, osterie, tavole calde, il n’est pas facile de s’y repérer avec tout ce choix… En général, un restaurant présente une ambiance et un décor plus soignés et un menu plus ample, ce qui peut se répercuter sur l’addition finale… En revanche, la trattoria ou osteria a une ambiance plus familiale, un décor plus spartiate, et offre souvent un menu avec cuisine typique et plats du jour (parfois sans même une carte, c’est le gérant qui l’annonce de vive voix !) et des prix plus abordables. Un repas (primo + secondo + contorno + bouteille de vin) peut aller de 20 à 30 € dans une trattoria typique et jusqu’à plus de 60 € dans un bon restaurant. Pour manger de façon plus économique, il vous suffit d'entrer dans un café, ou une tavola calda, pour commander un panino ou vous régaler d'une part de pizza al taglio. Le soir, les fêtards pourront aussi profiter des formules apéritives offertes dans certains bars, avec accès à volonté à un buffet pour toute consommation.
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